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Faisant partie des catégories de produits les moins responsables jusqu’à récemment, la joaillerie accueille une nouvelle génération de marques qui repensent les méthodes de production

L’impact social et environnemental de l’extraction des matières premières, les pauvres conditions de travail, l’utilisation extensive de produits chimiques et d’autres aspects problématiques de la fabrication ont pendant longtemps placé la joaillerie comme catégorie suspecte pour le consommateur éthique. Néanmoins, la nouvelle génération de joaillers explore des chaînes de fabrication plus éco-responsables, en sélectionnant avec soin comment les matériaux sont sourcés, en soutenant les communautés locales, en offrant une traçabilité complète et en s’engageant sur des programmes ‘zéro déchet’ afin d’éviter les excédents de matière finissant jetés. Avec des créations intemporelles aux styles différents, les talents présentés ici veulent faire quelque chose de plus que de donner à leurs clients la joie de porter une belle pièce.

Corrina Goutos

Après ses études au Savannah College of Art and Design, l’artiste Corrina Goutos a déménagé de New York vers l’Allemagne où elle vit et travaille actuellement. Puisant son inspiration dans l’archéologie, la biologie, la psychologie et le matérialisme vital, Corrina créée des bijoux contemporains en déconstruisant les objets ready-made de la culture consumériste comme les briquets et les écouteurs, puis en les mélangeant avec des éléments organiques comme des pierres, des coquillages et des os. Ils sont réalisés en utilisant des techniques innovantes ou traditionnelles telles que le travail de l’argent, l'électroformage, la gravure sur os, pierre ou coquillage et un traitement de surface à base de poudre.
http://corrinagoutos.com/  

Lupe 
[bookmark: _GoBack]La créatrice Tansy Baigent a fondé sa marque en 2015, après avoir achevé ses études en Droit International de l’Environnement et passé cinq années à travailler dans l’industrie de la joaillerie. Le nom est dérivé de ‘loop’, évoquant la nature circulaire de la réutilisation et du recyclage – au centre de la marque –, de même que celle d’une bague. Tansy se concentre sur des bijoux anciens et d’occasion qu’elle achète aux enchères, ventes sur licitation et collections privées à travers l’Angleterre, pour un bénéfice triple pour les consommateurs, l’entreprise et l’environnement.
www.lupeanthology.com


M of Copenhagen 
La designer Marie Beatrice Gade est née et a grandi sur une petite île du luxurieux archipel finlandais. Cela l’a profondément influencée dans son amour pour la nature et son sens responsable de devoir la préserver. En tant que designer zéro-déchets, elle conçoit des pièces sur commande faites à la main à partir de métaux précieux recyclés les plus fins et des pierres naturelle telles que l’onyx, l’obsidienne et la perle, utilisant des méthodes et outils de la vieille école pour avoir une production aussi indépendante des produits chimiques que possible. Les bijoux sont amoureusement enveloppés dans un emballage 100 % biodégradable. Pour chaque commande, la marque donne 5 EUR à des associations luttant contre le dérèglement climatique, comme One Tree Planted.
www.mofcopenhagen.com

Peekaboo!
Après avoir travaillé 10 ans dans le bureau de style d’une grande entreprise de mode, la designer italienne Silvia Lanfranco a commencé sa marque en se spécialisant dans l’upcycling. Ses bijoux sont fabriqués à partir d’anneaux de canettes en aluminium réutilisés, crochetés avec d’autres matières revalorisées. Des chutes du cuir utilisé dans des procédés industriels deviennent de magnifiques franges, et les gouttes de cristal de vieux chandeliers sont transformées dans des pendants élégants. Les boutons utilisés pour fermer les colliers et bracelets sont vintage. Après des années de recherche et d’expérimentation, l’artisane a achevé une technique de couche de peinture en poudre résistante et non-toxique appliquée sur l’aluminium, afin de créer des combinaisons de couleurs infinies.
www.instagram.com/peekaboo.jewels/ 

Mia Larsson 
Cette designer suédoise fabrique des pièces à partir de déchets marins. Elle a commencé avec des coquilles d’huîtres provenant d’un restaurant de fruits de mer de Stockholm et en expérimentant différents composites, comme les polymères et le sable. Elle les mélange avec les coquillages et utilise la nacre comme une matière céramique high-tech. Les bijoux sont fabriqués avec de l’argent recyclé ; de plus, les clients peuvent également rapporter leurs propres déchets d’argent pour travailler avec.
https://mialarsson.com/ 

